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Poloafrica DeveloPment  
trust, uitgeDacht farm, est 
situé Dans les contreforts  
Des sPectaculaires montagnes 
De maluti, l’une Des Plus belles 
mais aussi l’une Des régions 
les Plus Pauvres D’afrique 
Du suD. la mission initiale 
Du Programme, maintenant 
Dans sa neuvième année 
D’oPération, était D’utiliser 
les chevaux Pour améliorer 
la vie future Des aDultes et 
Des enfants Défavorisés De 
cette région rurale. ainsi, 
le suPPort curieux Des che-
vaux et Du Polo Pour aiDer 
une communauté Défavo-
risée Devient le moteur Du 
changement Pour beaucouP 
De jeunes suD-africains.

Pouvez-vous nous présenter Poloafrica ?

le programme de Poloafrica Development 
trust, créé par mme catherine cairns, est 
unique en afrique. il donne aux enfants défa-
vorisés la possibilité de participer au sport 
du polo de manière professionnelle, en leur 
donnant la chance de s’épanouir en tant que 
professionnels, que ce soit par les soins des 
chevaux, le travail de maréchal-ferrant, le 
dressage des chevaux ou de l’encadrement et 
la formation d’autres joueurs dans le sport. 
aujourd’hui, ils sont plus de 40 élèves à suivre 
le programme. mais pour faire partie de la 
formation, ces garçons et ces filles doivent 
d’abord faire preuve de discipline et d’enga-
gement envers l’animal et le sport. De plus ils 
doivent être aussi inscrits à l’école régulière et 

y avoir de bons résultats. les enfants viennent à la ferme de Poloafrica 
le samedi pendant la durée de l’école et cinq jours par semaine pendant 
les vacances scolaires. ils passent toute la journée à prendre des cours 
d’équitation, mais aussi à apprendre à s’occuper des chevaux, de la 
sellerie, des terrains, ou s’appliquent à d’autres activités périphériques.

Les chevaux et le polo… Un choix plutôt original pour un pro-
gramme philanthropique ?

les chevaux et le polo, tant aimés par les enfants, ne sont pourtant que 
des moyens pour atteindre un but fixé. l’objectif de ce programme 
n’est pas uniquement de créer les futurs joueurs de polo (bien que cela 
en soit une conséquence), mais plutôt de favoriser le soutien scolaire 
et la formation professionnelle alternative. De plus il offre un sens de 
l’autodiscipline et un but dans la vie qui servira aux jeunes garçons et 
filles de Poloafrica. le monde du cheval est également un monde dif-
ficile et pas toujours attirant, à l’image de la vie réelle : car c’est aussi 
l’odeur du crottin, le nettoyage des animaux et l’entretien des box. le 
cas particulier du polo est également d’insister sur l’esprit d’équipe et 
le respect de l’adversaire.

les enfants découvrent aussi une variété de dynamique d’activités, telles 
que l’art, l’apiculture, la menuiserie, l’informatique, le jardinage, la 

couture... ces jeunes reçoivent également des 
cours supplémentaires en mathématiques et en 
anglais, deux domaines qui présentent un défi 
pour les enfants défavorisés en milieu rural.

un autre défi du programme est d’amenuiser le 
fossé de possibilité d’activité entre les garçons 
et les filles. il est très gratifiant de voir les 
filles désireuses d’acquérir des compétences 
pratiques au même titre que les garçons. enfin 
le programme offre aussi à ces enfants les 
transports nécessaires pour se rendre à leur 
école, souvent loin de leur lieu de domicile. 
certains bénéficient aussi d’un soutien finan-
cier supplémentaire accordé au mérite ou pour 
besoins urgents.

Y’a-t-il des conséquences périphériques 
positives ?

oui, l’accent sur l’éducation est édifiant pour 
l’avenir et le bien-être de toute la population 
de ces villages souvent très isolés. en effet, 
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l’expérience montre, et cela  surtout pour 
les filles, que l’amélioration et la diversité 
de l’éducation a un impact important sur 
la santé des familles : l’hygiène de vie, l’ali-
mentation, l’âge moyen des  grossesses chez 
les adolescentes, la mortalité infantile, etc…
 
enfin, le programme donne aux enfants 
un espoir nouveau ainsi qu’un sentiment 

de confiance en eux-mêmes. ils commencent à croire qu’ils sont en 
contrôle de leur propre destin. quand ils découvrent le «succès» du 
programme (par exemple lors d’une victoire de l’équipe de Poloafrica 
lors d’un match régional, ou encore au moment de la sélection d’un 
joueur du programme pour l’équipe nationale), ils commencent à 
croire qu’ils peuvent eux-aussi connaître la victoire. ce sentiment vital 
est une force puissante qui pousse les enfants à créer les conditions 
de leurs propres succès. car ils seront d’autant plus motivés à réussir 
qu’ils savent maintenant qu’ils peuvent réussir.

Enveloppe du don : Budget total 150’000 Usd
 
Profil des donateurs : High Net Worth Individuals,  
Polo players, Sociétés internationales
 
Structure de donation : Trust

Critères d’intégration : Les enfants doivent suivre  
une scolarité régulière et montrer une implication,  
un respect et une motivation au cheval. 

Effectifs : la classe comprend environ 40 enfants  
repartis entre filles et garçons.

Transferts de compétences : Apprentissage de la 
monte équestre, du jeu de polo, des soins de chevaux, 
de l’entretien des terrains mais aussi de la ferme, jardi-
nage, menuiserie, apiculture ...
 
Impact social : Responsabilisation des parents. Pour 
les familles, ces formations supplémentaires constituent 
une opportunité pour assurer un avenir meilleur aux 
enfants, en apprenant un métier,  tout en favorisant leur 
mobilité.
 
Environnement : Toute les formations sont étroitement 
liées au respect profond de l’environnement.
 
Venture philantropy: business intégré (social entrepre-
neurship): Poloafrica a un programme d’apiculture, en 
cours depuis deux ans. Jusqu’à présent, 12 enfants ont 
réussi le cours d’introduction aux métiers de l’apicul-
ture, 2 ont progressé au niveaux intermédiaires et 3 aux 
niveaux avancés . Les étudiants des niveaux intermé-
diaires et avancés s’occupent de leurs propres ruches 
à la ferme et produisent du miel qui est ensuite vendu. 
Ces revenus sont ensuite redistribués pour les besoins 
financiers des familles concernées, et constituent ainsi 
un développement entrepreneurial évident.

coût en uSD / élément coût
% 

total

palefreniers – joueurs enseignants 22’681 16%

Support et équipe techniques 19’660 14%

Foin et alimentation 19’001 14%

Sécurité, assurances et télécommunications 16’350 12%

maintenance bâtiments et ferme 12’670 9%

compléments alimentaires et soins chevaux 9’600 7%

entretien terrains de polo et d’équitation 7’849 6%

coach internationaux 6’950 5%

Vétérinaires 6’900 5%

amélioration lots de chevaux 6’300 5%

Véhicules 5’400 4%

équipements d’équitation 5’200 4%

Divers (organisation compétitions…etc.) 1’280 1%

total / % 139’843 100%

en chiFFreS et en FaitS

D’un point de vue logistique, quels sont 
les moyens mis en œuvre ?

les besoins pour l’exécution du programme 
sont importants: plus de 70 chevaux, de nom-
breuses selles, brides et autres matériels de sel-
lerie, tracteurs, véhicules, systèmes d’irrigation 
pour l’entretien des terrains… Par ailleurs, 15 
membres du personnel Poloafrica travaillent 
de façon permanente pour le programme, 
produisant un impact économique bénéfique 
dans une zone de chômage élevé.

actuellement des installations scolaires sup-
plémentaires sont en cours de construction. 
ce complexe est construit à partir de maté-
riaux traditionnels et donne l’occasion à des 
personnes de la communauté locale ayant des 
compétences spécifiques de transmettre leurs 
savoirs aux prochaines générations.

enfin, un accent particulier est mis sur la formation professionnelle, 
non plus ici équestre, mais concernant d’autres compétences pratiques 
d’utilisation dans une communauté agricole, par exemple l’apiculture. 
c’est une compétence rare en afrique du sud. il n’y a pas assez d’apicul-
teurs dans le pays, mais les abeilles sont une contribution essentielle à 
la santé de la campagne et à la réussite des fermes locales. l’apiculture 
est un métier que chacun peut acquérir avec très peu d’investissement 
et qui peut constituer une source viable de revenus pour des familles, 
voire pour tout un village. tout aussi important, l’apiculture enseigne 
l’empathie envers la nature et les soins de l’animal. elle favorise enfin 
l’engagement personnel et l’autodiscipline. \

www.poloafrica.com
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